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Québec), et un groupede pèlerins'de S-Sauveur (Québec. En tout,.
avec les pèlerins privés, un total d'environ 2.000.

Quant à nos voisins de Beauport, ce n'était pas la première fois quer
nous avions le bonheur de les vpir. Ils étaient déjà venus deux mois
auparavant. Mais la dévotion de cette paroisse à la Bonne sainte-
Anne est dépuis longtemps proverbiale, et c'est.chaque année par deux:.
fois que ses enfants viennent au sanctuaire.

Le 19 septembre. - Le lendemain, i9, a été signalé par 2 pè-

leri'iages organisés, amenés l'un et l'autre par train spécial. Le matin,
c'était la feune Lorette, avec- 90o pèlerins. Ils venaient s'agenouiller
aux pieds de Ste Annje au inoment où ils sortaient de l'Exercice des;
Quarante-Heures.

Le soir c'était Shawenagan (St-Boniface), du diocèse des 'l:rois-
Rivières, sous la conduite de leur vénérable curé, le Rév M. J. T.
Gravel. C'était la première fois que nous recevions le pèlerinage de-
cette paroisse, fondée seulement depuis 1861. Nous espérons bien le
revoir encore.

Le second pèlerinage de Wat'erville, Me. - Pendant que,-
dans la matinée du 20, avait lieu le dernier, çxex.jGie du pèlerinage de-
Shawenagan, arrivait celui de WI/aterville,' Me. C'était le second, cette-
année. Selon leur habitude, la plupart des pèlerins restèrent toute lat
journée, et même plusieurs journées consécutives à Sainte-Anne de-
Beaupré. Le lendemain matin, à 5 h., tous étaient déjà à l'église pour-
la communion générale. Nous ne pouvons 'douter que bien des gràces:-
ne soient venues récompenser la générosité de ces pieux pèlerins.

La journée du 25 septembre. -- La journée du 25 septem--
bre a été digne des plus'belles du mois de juillet. Les chars de 74 h..
et de 8/ h. nous ont amené 4 pèlerinages organisés, à savoir: No-
tre-Dame et St-Joseph de Lévis, les .Tertiaires de SI-Roch de Québer
et l'Union de Saint-Joseph, de S/-Sauveur de Québec. Avec les pèlerins.
privés, c'était de nouvéau un chiffre de 2.000.

La journée a été bien occupée, comme on va le voir, par le simple-
exposé des cérémonies qui se sont succédées sans interruption jus-
qu'au soir.

Le matin, trois Grand'Messes furent chantées l'une après l'autre :
ce fut d'.-bord celle de la Paroisse, à 7>4 h. ; puis, celle du pèlerinage-


